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GAZETT 1\

JlV uE
DE LA

SUISSE ROMANDE
Directeur :

ADOLPHE HENN LE NUMÉRO, 25 CENTIMES
Rédacteur en chef:

GEO! lGE S H U M B E R T

Paraissant le 1er et le 15 de chaque mois Genève, le 1er Février 1894 ABONNEMENTS A L'ANNÉE:

excepté les
N° 4

Suisse, 4 francs. — Étranger, 5 francs.
15 Mai, Juin, Juillet et Août. France, 5 francs 50.

Tout ouvrage musical dont deux exemplaires auront été envoyés à la Rédaction aura droit à un compte-rendu.
Adresser tout ce qui concerne la Rédaction et l'Administration (Manuscrits, Programmes, Billets, etc.), Case 4950, Geriive.
Les abonnements sont reçus aux adresses suivantes : GENEVE, Administration, 6, rue Grenus ; M. Haering, rue du Marché, 20 ;

Mmes Chodet et Gaden, Corraterie ; M. Rotschy, Corraterie, et les principales librairies. LAUSANNE, MM. Fœtisch frères, rue
de Bourg, 35 ; M. Spiess, place Saint-François, 2 ; M. Schreiber, rue du Grand-Pont, 2 ; M. Tarin, rue de' Bourg. MONTREUX,
M. Hairing, avenue du Kursaal ; M. Emile Schlesinger. VEVEY, MM. Fœtisch frères, rue d'Italie; M. Emile Schlesinger.
NEUCHATEL, Mlles Godet, rue Saint-Honoré, — Pour les annonces, on traite de gré à gré avec l'Administration.
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GOUNOD — TSCHA ÏKOWSKY

Nous n'avons pas l'intention d'établir ici un
parallèle entre deux artistes, fort différents par
leurs tendances, le caractère de leurs œuvres et
la nature même des genres qu'ils ont traités.
Nous croyons devoir leur consacrer quelques
notes pour indiquer les points essentiels par
lesquels il se recommandent à la critique et à

l'histoire de l'art.
Charles Gounod a occupé une place considérable

dans l'évolution du théâtre musical
contemporain; son œuvre ne s'impose pas parla
puissance de la conception, non plus que par la
génialité de l'exécution, et ne saurait être mis
en parallèle avec l'œuvre d'un Gluck ou d'un
AYagner : mais il mérite d'intéresser, au moins
en partie, par la sincérité des impressions
autant que par la finesse, la clarté, le classicisme
de l'écriture.

Gounod racontait lui-même comment, jeune
encore, il se sentit attiré vers la musique par

un irrésistible et impérieux entraînement; c'est
au Don Jucm de Mozart qu'il dut ses premières
et plus durables émotions artistiques; Mozart
demeura toujours son maître de prédilection, et,
s'il l'a loué et commenté avec plus de subtilité
que de justesse dans son étude sur Don Juan,
il l'a parfois continué, non pas en imitateur
servile, mais eu disciple respectueux et original,
empruntant quelques-unes des formules du
maître de Salzbourg pour traduire des sensations

encore inexprimées par l'art musical.
On connaît la vie de Gounod et ses débuts

malaisés, bien que le musicien n'ait jamais eu
à faire passer le problème de l'existence matérielle

avant les préoccupations artistiques. Très
jeune encore, Gounod manifesta un ardent
mysticisme, mais un mysticisme tout extérieur,
sensuel même, qui, toute sa vie durant, s'allia à un
féminisme rêveur, et même un peu mièvre ; il
faillit entrer dans les ordres, à l'époque où,
pensionnaire de la Villa Médicis à Rome, il allait
dans les vieilles basiliques rechercher des
impressions religieuses à l'audition des anciens
maîtres, Palestrina, Frescobaldi, Léo, Porpora,
Lotti, Durante, dont les œuvres composaient
encore le répertoire traditionnel des chapelles
italiennes.

Rompu par l'enseignement de ses maîtres,
Lesueur et ITalévy, à une rigoureuse discipline
musicale, il se complaisait dans l'étude de ces

œuvres chorales qui sacrifient sciemment les
effets du pittoresque harmonique et les réalités
matérielles'de la sonorité instrumentale à une
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